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t ion enlraînent les hui les prod ui tes \'C' rs les appareils de 
conclC'nsation, réfrigérants et scrubber s. 

Quand l'opération c :..:L tl' rmin éC', CC' qu i demande Yingt,­
<p1 atre heures, on éloigne la gri lle, et, Ir schiste hrîd t'· 
1on1lw clans un· wagon cil· 40 lonnC's qui IC' concl ni t au 
terri 1. 

lJ 'a près les données cle PC'troff ('1) , on pe11 1. estimer Il' 
prix cle l'l'\·ient par ton11(' de schiste cnrl 1oni s6 h] G francs 
liP lgcs C11 \·iron, en co111p LaQt Je schi st,(' pour ril'n . C\' prix 
de re,·ient comprend les Lra11spo1"Ls, mt11111tcntion , car bo­
ni sai ion, force motr ice et fra is généraux d' usi1w. 

A fW(' mièrc n 1e, la rnlcur c1es procl11ils oli tcni1s en clis­
til la11t clr~ "chistes l'L d('s rnixLC's de' larnin; cl{· pa,-;se rai ' 
ct'ttl' ~orn me, ca r les sch ist,es de h1 ,·oirs sont parfois anssi 
r iches en matières vo lati les CJlH' IC' chc.1 rl 1on. 

L' in térêt clu procédé consiste en C<' q11 c le schis1c fo11r-
11i t l11i -mê-mc le comliustiblc néccssair0 h sa di stillat ion, 
sans :i ucu11 apport cle chaleur extéri eure . Le ehauffaO"e si: 

f 
. . 1 0 

ait ~1~1q11 ement aux clé- pern; cl u ca ri>onC' fixe cl u sclii sll'. 
Pour app liqu<'r cc proct'.·cl(· <'1 la cli : ti ll :1Li nn des schistt•s 

provcn:mt ,<~u .lavage c~e!'ï _ c li arl~on s gras, il faudrait se pl'{·. 
occnper ~ e~ 1ler la. Eus1on ·paleus(' df' ces schisteR, qu i 
ohsLru rra1 t 1 apparei l. li semlile qu 'on pomrait y ar riv C' r . 

(4) P i::1'ROt' F, • i:!ur un noun• I uppnrc il i1 cnd io11isl'r ll's schistes à basse 
ll.'111pérnl11re • . Ch imie e t l11d11Plrie. srp l. 192G. 
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LEGENDE GÉNÉRALE 
DE LA 

CARTE GÉOLOGJQOE DÉTAILLÉE 

DE LA BELGIQUE 

AV A.KT-PROPOS 

La Car te géologique détaillée du Royaume, bien que se publiant 
par feui Iles séparées, dues à une pléiade de collaboratew·s, constitue 
cependant un èusemble. Eu conséquence, il est nécessaire de fixer 
certaines règles qui, malgré la diversité des auteurs et des dates de 
publication des feuilles, assuren-ti\, l 'œuvre un véritable caractère 
d ' unité. Parmi ces d irectives figure la légende générale. 

Le Conseil de direction de la Ca'rte géologique à l'échelle du 
40.000° dressée par ordre du Gouvernement, et don t l'édition est 
aujourd ' hui achevée, fut officiellement chargé d'ar rêter semblable 
l.Sgende. Il en fourni t un premier état en 1892 (1), puis, par intro­
duct ion de compléments et de correct,ions, un second en 1896 (2), 
enfin, pai· s~ ite d 'amendements nouveaux, u u t rnisième eu 1900 (3). 

Le Service géologique fi t, de sa propre init iative, paraître, 
en 1909 , une quatrième édit.ion mise à jour (4). 

(1) A 1111nles Soc. uéol. Ueluique, L. X IX, pp. 107-120; /fol/. Soc. belye 
U1'ol ., L V I , p. v, pp. 2 1 7-22~; MAJ.AI SJ>, c., MHnuel de i\Iiw!niloyie. 
3• écl i L. 

(2) Hull. Soc. belge Géai., L. X , lmd . e t 1·e prod .. pp. 37-59. 
(3) 11111/. Soc. beluc (l éol., t X fV, l rncl. et reprod., pp. Hl-~2 . 
(4) A1111nles /\'lines lle/9ici11e, 1. X I V, p. IG35. 
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Aussi le Couseil géologique, instit ué par l'arrêté royal du 
30 mai 1919, a-t-il considéré que l ' une de ses premières tâches 
éLait une revision approfondie de la légende générale; ce travail 
a été tèrminé en décembre 1927. 

On peut évidemment faire à semblable système le reproche de 
supposer résolu par avance l'un des problèmes fondamentaux , dont 

· le lever de la car te géologique a pour but de fournir la solut ion. 

Cette cr itique serait fondée si la région était neuve, mal ou peu 
c01rnue; mais tel n'est point le cas de la Belgique, dont, par deux 
fois déjà, le terr itoire a été exploré systématiquement dans son 
ensemble, et oil les étucles n 'ont pas cessé de se poursuivre et de 
s' intensifier. 

L e reproche pourrait encore êtr e mérité si les rédacteurs .de la 
légende générale y indiquaient les détails des situations locales, jus­
qu'aux plus in fimes. C' est pourquoi le Conseil géologique s'en est 
tenu, d 'un accord unanime, à ne fournir dans cette légende que 
des indications d'ensemble sur les termes stratigraph iques, dont la 
distinction est réclamée des collaborateurs. Chacun de ceux-ci reste 
libre de pousser plus avant la subdivision et · de préciser le libellé 
<l es termes en ce qtii concerne la région q u ' il aura levée. 

La légende générale de la Carte géologique détaillée est d 'ailleurs 
ut ilisée par d ' aut res que les collaborateurs de la carte, auxquels 
elle est plus spécialement destinée. Elle esL considérée par beaucoup 
comme un r ésumé de l'état de nos connaissances. C'est pourquoi 
le Conseil aéologique a remanié le plan même de la r édaction , eu 

b • 

y plaçant des descriptions synthétiques <les ensem bles, et , d ' autre 
part, des indications sur les poinLs douteux ou encore imprécis. 

COM POSITION 

D U CONSEIL GÉOLOGIQU E 

( l n stitné par arrété roval dit 80 mai 1919.) 

Président: ·;·M. J. L1 1:1Ewr , directeur général des Mines (1919). 

i\l. J. L EBACQz, directeur gé~éral des i\Iines ( 1919-) . 

Secrétaire : i\1. A. Ri::NJER , membre correspondant de l'Académie 
royale de Belgique, ingénieur en chef-direc­
teur des Mines, chef du Service géologique 
de Belgique, chargé de cours à l'Université 

.U e111 br es 

de Liége (1919- ). 

i\IM. E . AssELllERGHS, professeur à l 'Université de 
Louvaiu (1927- ) ; 

t J. Con:Œ'l', membre titulaire de ]' Académie 
royale de Belgique, correspondan t de 
l' I nstit ut de P rauce, professeur à !'E cole 
des Mines et de Métallurgie de Mons 
1919-1929) ; 

·!· H. DE DORLOD01', membre correspoudant de 
l'A cadémie royale de Belgiq ue, professeu r 
à l ' Université de L ouvain ( 1919-1927); 

P . FouRMARTER, membre titulaire de l'Acadé­
mie royale de Belgiq ue, ingénieur en 
chef-directeur des Mines, professeur à 
l' Universit é de Liége (1919- ) ; 

F. HALET, géologue principal au Service géo­
logique de Belgique, charg~ de cours à 
l ' Iustitut agronomique dé Gembloux 
( 1919- ); 

F. K AI SJN, membre de la Commission royale 
des Monuments et des Sites, professeur 
à l' Université de Louvain (1925- ) ; 

• 

• 
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Mi\L i\l. LERICHE, membre associé de 1' Académie 
royale de Belgique, professeur à l'Uni-

.,. 
versité de Bruxelles ( 1919- ) ; 

M: . LoHES'l' , membre t itulaire de l'Académie 
royale de Belgiqùe, professeur à l'Uni­
versité do Liége ( 1919-1926) ; 

A. R U'l'O'l ' , mem bro t itulaire de l '.Académie 
royalO;J de Belgique, mc111brc du Conseil 
supérieur cl '1:1 ygiène, ingénieur honoraire 
aux Chemins de fer de l ' E tat, conserva­
teur honoraire a u Musée royal d 'H istoire 
nat.urellc de Belgique ( 19 19- ) ; 

X. S·eAINIER, professeur à l'Université de Gaud 
(1919- ); 

V . VAK STRAELEN, di recteur du Musée royal 
d ' Histoire natlll'e llc de "Belgique, chargé 
decoursàl'Université de Gand ( 1927- ); 

G. VELGE (1919-1925) . 

LÉGENDE GÉNÉRALE 

DE LA 

Carte géologique défaillée de la Belgique 

Le sol de la Belgique est consti t~1é presque exclusivement de 
formations sédimen taires. Les roches éruptives n 'y interviennent 
que pour une t r ès faible part. 

La légende énumère, successivement , les formations sédimen ­
taires, les roches éruptives, les gîtes métallifères et lithoïdes. 

A . - F ORMATIONS S É DIMENTAIRES 

La série des form ations sédimentaires du sol belge est rela tive­
ment complète, malgré l 'étendue restreinte du territoire. Beaucoup 
de ces form ations présenten t d ' impor tan tes variations de faciès. 

On peut distinguer , en Belgique, un socle formé de terrains 
paléozoïques, qui existe dans tout le pays, et une couver ture for­
mée de terrains mésôzoïq ues et cénozoïques, qui est continue dans 
la Basse Belgique et le Bas Lux em bourg, discontinue dans la' 
:\loyenne Belgique, et sporadique dans la Uaute Belgique. 

L e groupe paléozoïque - à l 'except ion ~l u P ermien - est formé 
de terrains plissés. Il affleure 'largement au Sud de la Sambre­
i\ (euse-Vesdre. A u Nord de cette ligne, il s'enfonce progressive­
ment sous des formations pl us récentes, et .n 'est bientôt plus connu 
que par des sondages et des t ravaux miniers. Dans le Bas-Luxem­
bourg, il est r ecouver t pa r les ter rains mésozoïques de la bor­
dure N .-E. du bassin de P aris. 

' Le groupe paléozoïque, plissé, se divise en deux séries séparées 
par une impor tante discordance de stratification : d 'une part, le 
Cambrien et le Silurien, qui ont été affectés, une première fois, 
par la po ussée calédonienne, et, d'autre part, le Dévonien et le 
Carboniférien , ci ui ont subi les effets de la poussée hercyRienne. 
Ce'3 poussées successives on t déte rminé la for mation de synclinaux 
de premier ordl'e, séparés par de grandes zones an ticlinales, dans 
lcsq uelles apparaissent des massifs, plus ou moins ~tendus1 de Can1-
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bro-Silurien. E n outre, une importante fail le de charria"e 
toute la ~elgique de 1'0ue'3t à l' Est. 0 coupe 

On distingue ainsi, dans le socle paléozoïque de g cl ·té . . , r an es um s 
tectomques qm sont, du Nord au Sud · Je •1111 c!i11a/ d l (' · , . . . · ·. e a t11117J111 e; 
1 fltnticlinal dn Brabant ; le s11 ncl111nl d e -,,,-an1111• • 1 f ·11 . · " · a zone a1 euse 
du grand charl"lage du < '011droz avec la lla l ·z · • Il< e s1 une11 ne rie 
Sam brP-.lf e11se, ayant l' apparence d ' un anticlinal 't · 

l
. . asyme nque ; Je 

ay'Tl c inal d ë Dinant, et sou prolongement oi·i·ent ] 1 ·1 . . a , e mass1 rie la 
V esdre ; la zone a111 l1cl1nrde rie l '.-1 rdenna · Je s . 1 · l d l'E. , . . . • ., y11c11 11n e . 11/ el· 
l anticlmal d e Givo1111e . Il faut y aJ·outcr la / ' t .J Tl ' . , ' . en e re ,.e ieu.r, 
apparaissant a 1 Est du synclinal de Dinant . · 

Lo Permien, les groupes mésozoïque et cénozoïqun t f , cl . ... son ormes e 
couches horizontales ou légèrement ondulées ·t cl 

. ' en sm e e mouve-
ments du sol, qui se sont accentués à plusiour · . , , , . s reprises et ont donné 
naissance a de legeres cl1scorclances de strati fi t. E 

. ca ion . ~n outre de 
nombreuses failles, ~ ffectah t priucipal ement le Nord-E ' 

· ' , 1 · · st du pays ont JOUe a p usieurs reprises depuis ] 'ère l ' .. . ' 
],, Il E . paeozo1que Jusqu' à 

epoque actue e. n raison de ces mouvement ·r . . , . , . s success1 s, il sub-
siste reg1onalement une sene plus complète de t · , . 

ces errams spec1a 
lcmeut dans le Nord d u pays dans la dépress· 1. ' -

. ' ' ton sync male de la 
Hame et dans le Bas-Luxembourg. 

Les formations du Dévonien inférieur et du c b .· cl 
· · , am lien e la zon<> 

a.n t1clmale de 1 A,.rclenne, du synclinal de J'E if 1 t d , . . -
• A e e e 1 an ticlm·' 

de Givonne, de meme que cel les du Cambrien cl B b .iJ 
, , . u ra an t s 1 frequemment met~morpb1ques. ' ou 

GROUPE CÉNOZOÏQUE 

(MODERNE·QUATERNAI R E-TE R1: 1AI RE) 

L es t errains lertùàres de la Bel · . 
g•que consistent t· 

on rqches meubles ou fa iblement h, essen 1ellement 
, co erentes et localeme11t grcs. ' ' , en 

Ils s'étalent largement sur t (, 1 . 
ou e a partie d . 

Nord de la Sambre, puis do la Mot d N u pays située au 
. N ) ise, e amur ' L ., 
de amur . a iege ( eu aval 

1 
.2 
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Les t errain s i-nr i-11es affleu rent en F landre, Brabant, Hainaut 
et Hesbaye. Ils se sonl déposés dans le grand bassin anglo­
franco-belge , dont !"h istoi re se ramè-ne, en fin de compte, pour 
ce qui concerne la Belgique, h quelques t ransgressions N .-S . ou 
N.-\V .-S.-E . , alterna11 t avec des régressions qui ont engendré 
au tant de cycles sédimentaires. 

Chacun de ces cycles est devenu le type d 'un étage. On distingue 
ai nsi, dans !' Eocène de la Tlelgique, les étages !anclén ien , yprésien , 
bruxelli en, lédien et bàrton ieu . 

Les formations terminales - et, eu premier lieu, les format ions 
continentales - d ' un cycle ont souvent été détruites par l 'érosion 
mari.ne, au début du cycle sédimentajre suivant. C 'est le ca~ général 
dans la partie belge du' bassin anglo-franco-belge, où l'on voit tous 
les étages, à l'exception du LandéniE:n, réduits aux couches marines 
et séparés par des " gravier s de base '" qui sont les anciens cordons 
littoraux des mers qui ont' déposé ces couches. 

L'oscillation du sol qui a déterminé la régression de la mer ypré­
sienne et la transgression de la mer bruxell ienne, ne semble pas 
avoir eu, en Flandre, une amplitude suffisan te pour déterminer 
l 'émersion de la contrée. Dans cette. région , on n 'observe pas t r ace 
du gravier de base du Bruxellien , et la limite entre l'Yprésien et 
le Bruxellien y est d ifficile à tracer . 

L ' extension des t crrni ns oligocènes et des ferraù1s n éogènes (111io­
r(11f-' , plioâ11<'8 J marins est prt>sque entièrement limitée à la 
région N. -E . de la Belgiq ue. Les premiers forment en affleurement 
une ceinture à la Campine; les seconds forment la Campine elle­
même. Ils on t été déposés par des mers venant du N.-E. , puis 
du N . 

Le début de !' Oligocène est marqué par une trangression , bientôt 
sui vie, en Belgique, d 'une régression . Ce cycle sédimentaire corres­
pond au Tongrien. 

Au cours d 'une nouvelle invasion marine se forment, en Bel­
gique, toute une série de dépôts, qui constituent les étages rupé­
lien et chattien . 

C'est encore par une trangrcssion que commence l'histoire du 
Néogène en llelgiq ue ; mais cette t r ansgression ne se produit que 
vers la fin du Miocène, à l'époque boldérienne. E lle at t eint son 
maximum au Pliocène inférieur (Diest ien) . 
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Un mouvement de régre~ion se prod uit au P liocène moyen (Scal­
disien) , et la mer se retire vers le Nord . L a Belgique entière es~ 
devenue continentale a u Pliocène supérieur (A mstélien ). 

Aux é7mques qurrt ernaï"re et moderne, les incursions mar ines son t 

limit ées aux régions voisin'es du litloral .actuel (plaine marit ime) . 

.lf<t. 

1)2. 

MODERNE 

SYSTÈME HOLOCÈNE (Ho). 

Plaine ma ritime. 

Snbles éol iens (dunes) ( V I~ 

nrgile des polders (a/JJ), 
sables mar ins (a /q) e l 
tourbe (t ) .· 

Intér ieur du pays . 

Il (J, 

/ 

S~bles éo liens ( v ). dépôts 
cl~s pen tes (nie), lrayer­
tins (t/), limon de crnc 

• (n /m), nlluvions, par fois 
tourbeuses, du fond des 
l'nllécs (ait.), tourbe (t) e t 
lirnonite (n/) . 

QUATERNAIRE 

SYS'J'ÈME PL Érsrr OCÈN E (Q). 

P L ÉI STOCÈNE SUP.ffüIEUR (QZ) . 

P lain e mar itime. Intérieur du pays . 
Snhles il faune mar ine 

limons . Q2. Limons d ivers e t sables n . 
l'int iles. A la bnse .u 

. ' ' g 111-
Vter cl cai lloutis. 

F 11une froide : Elephas pri-
1nigen ius, ll angifer l aran ­
du.~ . 

PLÉI STOC:B_NE JNFÉR!EUH (Ql ) . 

Graviers, caillo·ux, sables et glaise fi . . 
s uv1at1les 

F atuie chaude : El l' ]J!t 118 'f'm qont li fl'Î Pl. . ' 
C' b. l . . ' ' i111oceros or icu a. /ht111 111a/i.~. · 

X. Stat ions préhistoriques. 

limons. 
Il erckii , 

l 

• 

r 

.-1 Ill. 

S c. 

D. 

CAR'rE G ÉOLOGIQUE DÉTA IL LÉE Î JE LA BELGI QUE 

TERTIAIRE ( 1) 

SYS'rÈ ME PLIOCÈNE 

PLIOCÈNE Sl PÉHJ EPH. 

ÉTAGE AMSTÉLIEN ( . .J in) (2 ). 

47 

Sables g ris, parfois l ignit eux. avec lo11li lles de sable blanc 
(SAULE Dl:: i\ loLL) et intercalations de sables graveleux , de 
cailloutis ~1 pet its cail loux de quar tz blanc et d 'oolithr 
silicifiée, d ' argiles parfo is plasLiqnes e t de couches de 
ligni t e. 

Gen ms FalcrJ//eri, f 'c:n /// ., 8rlb or11 i, HIPp/rn« rwt iq11 11.'. 

• 
PLIOCÈNE l\lOYEN. 

ÉTAGE SCALDISIEN (Sc) . 

Sable gris, g lauconifère. légèrement argileux ,_ à coquilles 
t riturées. Corh 1tla gib br1. 

Sable glauconifère h Ch r.'/'~or!omux ( .\" ept1111 ea) contraria et 
Volnta l,runberl i. 

Localement, à la base, ba11c argi leux, tenace, pét ri de 
coqu illes di t, à A uvers, cc le coqui llier "· 

PLIOC'û:N E I NF .li:TUE UR. 

ÉTAGE DIES TIEN {D). 

Sable gris, t r ès fi n , glauconifère, avec lits ..graveleux, à 
g rands H étérocètes (Environs d ' Anvers). 

1 socardia cor, 'J'erebrat nla. 1Hr/orrita ( T. grandis). 

( ! ) Voir page 52, la remarque re l11 livc au x fnciès d ' a.Jtérat ion. 
(2) Le ler 111e Amstôiicn est adop té ici pour dés igner les fonn1i lions com· 

prises ent re Io P léis tocène cl le Scalrli sic11, c l qu i peuvent ê t re prov isoire­
m en t rnt tachées ;'1 1'1\t11go n11w in défini ) Ill' Ll A R~IF.R en 1896. 

L e terme comprend les fo rnrnt io ns dc!~ ig nc'es dnns les p récédentes légendes 
sous ln not-ation '011a·. 
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S ab le glauconifère ( 1) . généra~emenl graveleux. A la base. 

gravie1: de silex ren fe r mant des cai lloux de cacholong. 
( R a.g el and e t collin es d es F landres ) . 

T e1·ebm tuJa pprf oral fl ! T . _qr r111r/1s ). 

SYSTEME MIOCÈNE 

MIOCÈNE S U P ll:lUEUH . 

ÉTAGE ANVERSIEN ( A11 j . 

An. Sables '.loirs, glauconieux à . l ,, 1111·t1 r 1·~c1 1111r11 lus; pilnsu, 

sables noi rs, gla11coni e11.x , parfois argi leux , à Ul.IJcÎmPris 
gentilis ( l'a 11 07)(teti .Il e.11arrli J. Lits à dauphi ns. 

• 

A la base, gra \l'ie r d e silex et de -'<'Ji l1tr iri rou lés. 

llIOC'ÈNE i\LOY EN. 

:i:TAGE BOLDÉRIEN (Bd) . 

Br!. Sab les glaucon ifè res, sables bla n"h'i l res et jaun âtr es , et 
sables lign it eu x (Plateau de C:Pnrk) . 

A la b ase, gravier fossil ifèr e à l.t111111u C(l /t i ca e t à é lém ents 
oligocènes r em aniés ( G RAvn:n u ' ELs1,oo ) . 

SYSTÈME OLIGOCÈNE 
OI;I GOCÈNE SllPJ~ IUE PR. . 

ÉTAGE CHATTIEN (Ch\. 

Ch. Sables g lau con ifèr es . avec con crr t ions de g rès phosphatés 

( S ABLES DE V oonT) de \·euan l blan chât rcs pa r a lté ration 

( SABLES DE BoNCHLEs). L oca lement , sables kaolinifèr • 
.ll ere t riJ· ( C'.1f l herw ) B c.l/r ir·h i , 1 'fll·rli11111 1·i11!ttda111111. es . 

n ans les r égions où Je Ch at.tien esl lrans0Tess1" f l' •t 
, . . . , o . e age 

d ebute par un gravier , parfois agglonH> ré en nn po c1 · 
u tngue 

à cimen t fe rrugin eu x. 

L es sables de B oncelles sem blen t passe r la t é ral eme11t t 
, . , no a ni-

men t dan s le Cond roz, a d es formations continen t ales (A 
' RGILE~ 

u 'A NDENNE) : '' 

Ch'. Sab'.es par fois agglom érés en g rè·s ; argiles plast iques et 
dmgue d e base. pou-

(1) Ord inairemen t limoni teux O. tll( affleureinen ls. 

l 

( 
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OLIGOC.f:NE .X!.OYEN . 

ÉTAGE RUPÉLIEN (R). 

As ·1s E st:PÉRI EURE (R2) . 

!Uh . Argile schistoïd e à sep l ar ifl , avec nod ules d e pyrite et joint >< 

bitumineux ( A RGTLE DE B ooM), devenant sableuse à la 

par tie supér ieu re . 

/ ,er/n /Jp11hnye 0~i. 

R Za . A rg ile ·à Xurula co111 pl11. 

A ss 1si:: I KFÉnn rnn i:: (NI) . 

R i . Sables blan châtres, par fois l ig ni teu x ( S ABLES DE BERG) . 
A la base , g ravie r :L gros g rains de q uar tz (grain s de r iz ) 

e t g a lets de silex noi rs e t p lats. 

,{.r 111 ea ( f>ecl 1111rn/11s ) obow1 /11. 

OLIGOCÈNE INFf: RIEFR. . 

ÉTAGE TONG RIEN ( T,r;). 

ASSISE SU PÉRIEt' llE ( 7'[1..!) . 

Tg:Jh. Sab!es et marnes à ( 'er it !ti11 111 lab,1; ri 11 lh 11m ( t '. ele,0n11 .<J . 

( SABLES DE VIEux -JoNcs). 

Tg.!ri . Sa bles q ua r t zeux, blanch â t res , ?, ( '.11r P11r1 ro11 1·p ra ((' . u m i ­

stâatn), avec len t illes m a rn euses ( SABLES DE BA VTERSEM). 

Glaise ver te à ,lf er et r i ,1· ( l 'yt/t erl}.a ) incrassata ( GLAISE DE 

HENIS). 

A SSISE INFÉRIEURE (T{IJ ) . 

Tgl . Sab les t r ès micacés, finem ent stratifiés ( SABLES DE NEERRE­

PEN), sur montés par de l ' a rgile p lastique . 

S a bles glau conifères micacés, à QAtrea ve.nt-ilabrum . 

Gravier à la ba se. 
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SYS'rÈME ÉOCÈNE 

ÉOC:f:NE SUPBHIEUR . 

ÉTAGE BARTONIEN (Bar ) . 

B ar. S a bles gla uconifères (SA BI.ES u ' A ssam;; ). Argile g lauconi­
fère et ar gile grise (AnGJLE u' Assm:m). Sables quartzeux 
(SABLES DÉ WEMMEL). 

."\'1t111 111 1tlifcs Orbiy1i'y i. • 
A la base, gravier à pet its élémen ts a vec 8 11 11s1u11111ùi /Jurfi-

11w1<t et X11nw 11tlifes variulari11.~ roulés,. 

ÉOC.::f:NE l\IQYEN. 

ÉTAGE LÉDIEN (Le). 

le. Sables e-t grès calcarifè res, parfois glauconi fères, à .Y iimuw-
lites variolarius . 

A la base , gravier à N umnwlit eq laevi,qa(11N roulés. 

ÉTAGE BRUXELLIEN ( B ). 

B 2. Sables blancs, quart zeux, avec concrétions gréseu ses, irré-
gulières (grès fistule ux) ; sables e l, grès calcari fères. 
Ostrea cymbula, L uri11a Voldei·iaw1. 

JJ 1. 

r 2. 

A la pa r t ie supérieure, .\'11n11111tli l c.s l111' 11iyn111s. 

Lorsque cette assise est tran sgrcssive, elle d ébute 
g r avier . 

par un 

Sables par fois arg ileux, !!lauconif?lrcs. Crm/ ;fct pl< · 
v 1111co-<t u 

Cardium porulosum (faciès di t panisél ien) ( 1) . ' 

ÉTAGE YPRÉSIEN ( V) (2). 

Argile schistoïde, surmontée de sables arg ileux, g lau coni­
fères a vec grès (faciès dit panisél it>n ) ( J). 

(.1) Le terme pan isé lien s' applique i1 un faciès qui s'ét.end cl 
1 

. 
supérieure de l' Yprés ieu a u Bruxelli en. e a partie 

(2) Dtins la région Sud-E st d u bassin belge, l'Y présien )ré 
Ct~rnetères liLloraux et passe il l' iug ile sab leuse <le Mol'liinweIL seule des 

...........----·-

f 

1 

"' • 

-
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r lb. Sable t rès fin à 1Y 11 m11111lites planulnt us, avec lits lenticu­
la ires de calcaire nummuli t ique, et, au sommet, lentilles 
d 'argi le. 

r la . Argile plastique,. avec, vers la base, lits de sable, parfois 
g rnssie r . 

A la base, gravier d o silex roulés noirs et plats. 

:800:i!:NE INF~RIEUR. 

ÉTAGE LANDÉNIEN (L) . 

SOUS-ÉTAGE SUP~RIEUR ( U). 

L2. F aciès des régions centra le et ~ri entale : sable blanc à str a -
t ification enl r e-cl'CJisée, a vec lignite, bois si licifié et grès 
mamelonnés. 1\l a rn e blauch e. Arg ile parfois ligniteuse . 
A 111 ir1 ' J3arrnù1i, !,eµùlosle 11s s11 e~sn11 ie11 si;; , 

Faciès des régions occidentales (Sondages des Flandres) : 
· a lternancos de sa blu argileux. e t d'argile parfois lig ni ­

teusc. 
('erith ium /111wl11111, .1felani1t inqitinala, Uy rena c1mei­

for111i s. 

SOU S-f:TAGE lNFl1:H.1B lTR (U) ( l ). 

/, fr. Sa·ble vert, glauconifère, g rès g la uconifère (GRÈS DE GnAND­
GLISE E 'l' DE BLA'l'ON). 

f Jy pri11a ~C'11f1· llurin , L'r11s.~rrf ellrt bello vacensi,;. 
f , J b. S~ble glauconie u.x., arg ile sableuse, grès glauconié ux à 

ciment d 'opale l T un 'EAU u ·A NGRE ET DE CHEnCQ) ; grès 
glauconifè re , t rès calcare ux (TUFFEAU DE LrNCE.N'I') . 

Loca lement à la base, g ravier (2). 

LJ!i olado111 .11a Kon incki. 

Lia. (HEERSm~ ). Sable gris glauconifère (SABLE n ' ORP·LE· 

GRAND) , a vec, à la partie supérieure, lentilles de craie 

blanche, à faune m arine, avec végétaux terrestres flottés 

(dite M .HtNE DE GELINDEN). Gr avier à la base. 
C'yprinci Jforrisi , Dryo11h.y llum Dewalq1iei, D ewalquea 

gelindensis. 

(1) Il est à re1irnrquer que loutes les assises du Landénieu inféri~ur pré­
sentent un li t de "l'IWior Îl. tou r bnsc, lorsqu' elles son t en t ransgression. 

(2) Dans les r6nions o,ù l' assise 1\ Cypl'ina llforris i représente. un cycle 
sédimen taire, l'assi se Îl. l'ho/adomyn J(oni11 clci débute par un grav ier. 
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Remarqu e. - Sous la Campine, le Landén ien inférieur est r epré­
senté par une a rgile sch istoïde à Se7ilar ia, r iche en For aminifères, 
avec inter calations de grès argileux glaucon ifère , et qui passe insen ­
siblement, vers la base, à une marne blanchâtre (MARNE DE GELIS­
::J E ~)', surmon t ant des saqles gris, glauconif°ères. A la b~, gr avier 
de gra ins de quartz vert . 

F Acrns D 'ALTERATION. 

Toules les formations d 'âge ter t ia ire son t susceptbles de pré­
sente r àes a ltérat ions. A insi en est -il notamment des sables glau ­
conifères de l'étage scaldisien , qui, pa r altération de la glauconie 
et par agglutinat ion , ont don né n ais~ancc à des grès ferru­
gineux ( GRÈS UE L lCRTAERT) , et des sab les glauconifères de l 'étage 
diestien , qui ont donné na issance à des gl'ÙS ferrugineux (GRÈS u E 

DIEST). 

D 'aut re par t , certains sables glauconifùres, tels ceux de !' E ocène 
moyen, se t rou ven t décalca risé'!!, tand is que leur glauconie est 
oxydée. 

Les faciès d ' a ltération des for mat ions d 'âge tertia ire sont rep ré­
sen tés, d ans la mesu re des p0~si biJ;tf3 car tographiques, par une 
notat ion ·spéciale. 

GROUPE MÉSOZOÏQUE 

(SECON DAIRE) 

SYSTÈ:\1_E CRÉTA CIQUE 

L e système crétacique affleure ou se t rouve à faible profondeur 
d ans le Tourna isis, le bassin de la Haine, la H esbaye et le Pays 
d e H erve. I1 existe eu couches continues, recou ver tes par les t er­
r a ins tertiaires, dans toute la pa rtie septentr ionale du Royaume, 
sauf su r le plateau primaire d u Brabant et d u N ord du Hainau t. 
Su r ce plateau, de même qu 'a u Sud de la Sambre-Meuse et de la 
Vesdre, ou en rencon tre des lambeaux isolés, des t émoins de peu 
d'étend ue on des vestiges résiduels. 

Dans le H ainau t , le Cr étacique débute pa1· une formation conti­
nen tale rapporté~ au Wealdien, que su~·monte une série transgres.. 
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sive d 'étages marins a llant d e l' Albieu supérieu r au M aestrich tien , 
cont inuée pa r une· série régressive que cou~·onnent les dépôts cont i­
nenlaux du !\Ion t ien supé rieur. P lusieurs régressions locales, avec 
dén udation et lacunes stratigraphiq ues, interrompent ces séries. 

Dans la partie orientale du pays, le système présente à sa base 
des dépôts contineu taux, avec interca lations marines sénoniennes, 
el se cont inue par le Sénon ien su périeu r et le Maestrichtien , que 
surmontent d es dépôts cont inentaux rapportés au l\Iont ien . 

ÉTAGE M ONTIEN (Mt) . 

.Il le . ( l ) i\iarne grise on blanche : calcaire a rg ileu x compact ; 
a rg ile noir e ou ba riolée; lignite . 

f'ft ysr1 111rm l e11.<i.~ , /' af11di11a Lamberli. f' !t ara . 

.l/ th. Ca~cai re grossier, blanc jaunât re ou gris bleu , fri abl..: 
ou plus ou moins cohérent (CAI.C.\TRE UE M oxs ) . 

lJriartin l"elain i . fJotrn11ùhs 111 011 l e1111is, T 11rrilellr1 
111011/en.,·is, (' ra,•satella 111011 ! en-~i.~, ('orb is m onfe11,;ii;, 

Pi:rl 1111c11l11.< U11po11f1. 

.lf /(( . Ca lcaire fi11ement grenu, blanc, jaunât re ou gris bleu , 
fr ia ble ou plus ou moins cohé rent, à silex gris clai r 
(TUFFEAU UE C I PLY). 

('r1111p1111il r· 111 11 .1·i11111111, .\"1111 / i/u.<. 

A la base, co11glomér al de cailloux phosphatés, à fos­
siles maest richtiens et sénon iens remaniés ( P ou­
DI NGL".E DE LA l\JALOGNE proparte) . 

ÉTAGE MAESTRICH TIEN (M) . 

Ha inaut. 

Ma. Tuffea u ri e Sniut -Sy111 plio­
r ien . A la buse, conglo­
mérat de cnilloux phos­
phatés (P OUD!:\GUE o~: LA 

MA LOG XE). Triyo11ose111 11s 
peclini formis, Th ecidea 

. papil/ata abondunts . 

Campine, H esb aye 
et Plateau d e Herv e. 

.Il ù. Alternances de tuffeau fria­
ble. de tu ffeau caverneu x 
e l de tuffeau massif, al'ec 
lits à B ryozoaires. B ancs 
de calcaire cris tallin blanc. 
Be /em11itella mucro11ata, 

'<llosasc111rus giga11teus (M . 
Oamperi) . · 

Ma. Cruie g rossière, à silex gris. 
Localemen t, à la base, lH 
graveleux à Thecidea pa­
pi/luta. 

. (l ) Tl se peut que l 'assise M nc soit. l'eprésen té en cer ta ins poin ts du 
L uubourg pa 1· des argiles gr ises, biga n ·ées de rouge. 

' 
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ÉTAGE SÉNONIEN (C1i). 

Hainaut. Campine, Hesbaye 
et Pla teaux de Herve 

AssISE DE SPIENNES, A 'l'rigono~emus Palissvi (C'7J4.) . 

Cp4b. 

Cp4a. 

Craie phosphatée, glau­
con irère au sommet 
(C RAU: DE CIPLY) . L o­
calement, à la base, pou­
dingue (Pou DINGUE DR 

CUESMES). Pachydiscus 
11eubcryic11s, P. colli!Ja­
tus, O.~trea lm wta, Pec­
ten 7n ilchellus. 

Craie grossière à silex gris 
Oll brnns (C RAIE DE 

S r rn:-; :rns). 

Cp4. Craie grossière, ph ospha­
tée, i\ silex bruns ou 
noirs . 

A ssISE DE NouvI::LLES, .\ Jl 11yoR !111111 i/ 11 .~ (('p.i). 

Cp3bc. Cr aie b lanche à M agas 
pumilus (CR AIE DE Nou­
VELLES). 

Cp3a. Ct·nie blanch e, souvent i\ 
silex noirs (CRAIE D'O­
uouao) . A ln hase, con- ' 
glo111érnt à Helemnitella 
mtu:ronata, avec Il cti110-
cnmax q11ad1·atus rema­
nié 

Op3c. Craie blanche, à silex 
noirR. ' 

Up:Jli. Crnie blnnche, sans silex 

C1:aie grossière, ù. si l~~ 
gris rud imentaires . 

CnJa. Cra · 1 ' 
" ie g auconifère ù Be-

lem~iitella mttcronc1tc1• 

c~~le grossière g lauco­
nifere, i\ silex gr is rudi­
rnentaires el Belemni­
te/la 111ucronata. A la 
bnse, lit grnveleu.x 'e t 
glauconie grossière. 

N.ote. - Dans len vallées de la 
P eL!te-Gette et de la Mé.haign 
1, • e, 

. assise est représen tée par des fa-
ciès gréseux (TUFFEAU DE FOLX­
J,ES-CA VEs et Gats DE St n.o ) N . 

i 
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A SSISE DE T n.rn ÈRES ou UE IlEUVE, A A ctinocarnax quadral us 
et /Jelemnitella 11111cro11nln (C'p2). 

CpZ. Crnie bhmche, sa1111 s ilex 
(CRAŒ DE 'l'RIVI1':RES). A 
la base, conglomérat. 

IJe /e11111ilella 11111cro11ut{I, Ac­
tinocamax q'lladr{lt11s, 1110-
ceram·us balticus. 

Cp2. Marne glauconieuse. Sable 
g lanconieu x, passant locu­
lement nu grès calcareux. 
A la base, gravier. 

llelem11i t.el/a 11111cronatu, Ac­
tinocamax q11adrat11s, T110-

cera11111s baltici1s, Gy1·0-
li tes Davreuxi. 

AssisE uE SAIN'l'-V AAS'r ou Ô' A ix -LA-CHAPELLE, 

A ....! ctinocn111a.1: vcrns (C71l). 

Op1. Craie blan che à silex bigar­
rés (CR-u E DE 8AJXT­
V AAST). G lauconie (GLAU­
coxIE DE Loi;zt:E). 

lnocera11111s i11vol1it11s. A cti-
11ocamax verus. 

Op1. Gr a,·iers, sables, gr~s et a r ­
giles it végétaux terrestr es 
(SADLES D'AIX-LA-CHA­
PELLE). 

ÉTAGE TURONIEN lTr). 

TURONIEN SUP~RIEUR ( 'l'r2) . 

'l'r2c. C raie glauconifère et ph osphatifèr e (CRAIE DE MAISIÈRES 

ou (( G RIS )) (1). 
Ost rea se11ii11la,11a, 0. cr1111dicul1ila. 

'l'r:!b. C raie m a rneu se à si lex(« R AllO'rs ») (1) . 
F aciès local : l\1EULTÈHES DE MAISIÈRES et de S AINT-DENIS. 

Ji icraster Les/,·ei. 
Tri a. l\Iar n es crayeuses à con c rétions si liceu ses ( « FoR'rES 

TOISES ») ( l ) . 
,lf icraste1· Leskei. 
Faciès du Centre : marne t rès glauconieu se (" VER1'S ") ( 1). 

TURONI EN I NF:J!:RIEUR (Trl). 

1'rlcl. Marnes blan châtres à 'l'erebral 1iti11a rigida (cc DIÈVES » ( 1) 
su périeures) . 

'!'Tic. l\1arnes a rgileu ses, bleues ou ver tes, à I noceramus labùitus, 
_lJ amm-ites nodosoides ( « D IÈVES " ( 1) moyennes) . 

(l l L es dénominations rep roduites ent re guillemets sont emprun tées au 
lt\ngage des mineurs. 

' 
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Trl b. Marnes argileuses, bleues ou vertes, à A cf-i11ocm11ri.r 7Jl enu s 
(« D rÈVES ,, ( 1) inférieures). 

Tria . Marne glau<'.onieuse à. cailloux roulés. l 'ectm asper, Actino­
ca111a.t ple1111;; (« ToUR'l'JA u DE l\l oNs) . 

ÉTAGE CÉNOMANIEN (Cn) . 

CÉNOMANIEN INF"f:RIEUR (f.'n l) . 

l'nl . Marnes calcaires et grès g lauconifèr es et cal car i fères, à 
ciment calcareux e.t calcédon ieux avec cherts . 

Conglomérats (i\lEtJLE D' l-IAncnms, part ie supérieure 
= MEULE DE BERNISSART).' 

S cliloen bacliia vçiria 11s, Jl crvnthoceras r otomagen se, Turri­
lites t uberculatus, B aculi t es baculoides. 

.Faciès de fond rocheux, di t " TounTIA '" 

Gompholit e ferrugin eux, parfois g lauconifère, t rès fossili­
fère, à 'ferebrat ula rlepre.çsa Lamarck = 'P. neruien 11is 
d ' Archiac ( (( TOUR'l'I.\ )) DE TOURNAI ET DE MONTIGNIES-
SUR-Roo). . 

ÉTAGE ALBIEN (Ab). 

A b.:3 . l VHACONNIEN). Faciès orienta l : sable eL grès glauconifère 
à ciment d 'opa le, non calcareu x.; gaize; conglomér ats à 
la base (MEULE DE BRACQUEGNIES). 

Faciès o~.cidental : g'.·~s calcareux, marnes et calcaires plus 
ou moms glaucomfores sou vent à cin1ent cal 'd · 

Ab~ . 

Abl. 

' cc omeux 
et avec cherts. Conglomérats (MEULE D' HARc ) 

HIES ' par­
tie moyen ne). 

M 01·toniceras inflatmn, Trigonici daedale" T E1: .... , . v1sae, l noce­
t '{l?nt/S sulcatus. 

Sables et grès glauconieux calcarifères calcair t , 
1 . . ' es e gres ca -

careux, gns. Argile . Conglomérats (MEULE n•T_T. 
t . · f, · J:l.ARCHIES 

par ie m en eure) . 1 

li oplite.s itnterrup tu s, I noceramui; con centricus. 
Sable et g rès grossiers glauconifères ou f · 

, ; . errug1neux. Con-
glomerats (l\1EULE D H ARCHU:s, base). 

- --- --
(1) L es dénominations reproduites enlre guilleiu t 

lnngage des mineure. e 8 son t empruntée~ au 

L---..-............... _________ ~~ 

Ir. 
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ÉTAGE WEALDIEN (W). 

Graviers, _conglomérats et caillou.tis d e roches primaires ( Ir') , 

Sa bles et g rès blancs, sable ferrugin eu x ou Jigni teux ( 1V s) , 
Argiles blanch es, grises ou noires, réfract aires (Tf'w) . 

Argi le rougt\ ( " Bo LUS li) ( rr,,). Lignites ( WI). Limo­
nite CW/e). 

I guanodon ber11 issart e11 si11, Goniopliolis sinius, Oligopleuru~ 
uect énsis, lVeicliselia illnntelli. 

l? ACI ÈS D 
1 ALTÉRATION. 

S .i: . Conglomérat à silex. 
l ' !t . Phosphate enrichi . 

lJf. Argile plus ou moins g lauconifère (« 'DEFFE ,, de l ' Entre-
Sam bre-et-Meuse) . 

SYS'l'ÈME J URASSIQUE 

Le Jurassique est bien r ep résenté dan s le Bas-Luxembourg, où 

il affleure . Sa présen ce a été consta tée en Campine limbourgeoise, 
a u sondage de Neeroeteren. 

La légende suivante a été établie pour le Bas-Luxembourg. 

JUHASSIQUE .MOYEN. 

ÉTAGE BAJOCIEN (Bj). , 

(ÜALCAIRE DE LONGWY). 

B jr. Calcaire subcqmpact et calcaire à polypiers. 
(Zone à Stevlt eocem 1J su bcoro1wlu'lli. ) 

H j b. A lt ernances de calcaires et de marnes ; calcaires ferrugineux 
et calcaires à Entroques. 

(Zone à So11ninia Su werb.IJi. ). 

ll j (/ . (AALÉN IE N) . LimoniLo ooli t hique (clit,e MINETTE) d e MonL-
Saint-Martin . Cakaires ferrugineux et minerai de fer. 

Au sommet, marnes micacées. 

(1J ja2 . Zone à llrirpocerrts ( Lurlwigia) illurcltisonae. ) 

-( Hjal. Zone à L eioceras opah nitm.) 
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J URASSIQUE INF:ttRIEUR. 

É'IAGE TOARCIEN (To). 

:i.'ob. l\farnes bleu noirâtre de Grand-Court, à sep/aria. 
( TobB. Zone à P seudoyram111oceras f allaciosum .) 
(1'obl. Zone à H ildoceras bifro11s.) 

'l'oa. Schistes bitumineux de Grand=Court à 71 arpoceras f alci­
fer·um. 

(Zone à H arvoceras falci/entm.) 

ET AGE VIRTONIEN ( V1'). 

Vrd . l\1acigno d ' Aubange à 11 malth eus spinatus. 
(Zone à A mal tlte1ts s71i11atus . ) 

Vrc. Macigno de Messancy; grès tendres et calcarifères à A.mal­
t/ieus 11w.rgaritatus. 

(Zone à A 1naltlieus margaritat,us .) 
V1'b. Argiles et marnes schistoïdes d'Ethe. 

(Zone à IJet·oceras Davaei.) 
Vra. Sable et grès de Virton (Vras), à A slel'l.~cerr.is obtusum et 

A egoceras planico.~t(i, à la base, passant, vers l'"Est, à la 
marne ou au rnacigno de Hondelange ( Vram) à Liogry­
phea obliqun et ],iogry71hea cymbimn. 

( Vra3. Zone à Derocerris ai·11wtmn.) 
( VrnB. Zone à Oxynoticeras oxynotmn,. ) 
(Vraz. Zone à Asteroceras obtusum. ) 

ÉTAGE SINÉMURIEN (Sn) . 

Snb. Marnes de Strassen (S1tbm) à J, iogry1171 eci arcuata. 

Vers l'Ouest, le faciès marneux passe au faciès sableu .. 
Grès ~alcarifère d ' Orval (Snbs) à B elemnites acu t:s· et 

i l rnioceras geometricum. 
(Zone à , B elemnites acutus. ) 

Sna. Grès calcarifère de Florenville (Snas) à Gardinia. 
Alternances de grès calcarifère de sables et d 1 

' e que ques 
couches de marne; vers l'Ouest, le faciès marneux e b 't 
d 1 1 . . nva i 

e pus eu pus la par t ie inférïeure de l'assise : 
Marnes de Warcq (Snam) à Liogryphea t 

vaultia Guettardi. a1·ciia a et M ontli-

( Zone à Ariet'Ïtes Buc/cland·i. ) 

t 
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ÉTAGE HETTANGIEN (Ht). (i ) 

J/Cû. i\Iarne de Jamoign~ (!!tbm) à Sclilot!teimict-angulata. 
Vers l'Est, le faciès sableux envahit d~ plus en ph!S la par­

t ie supérieure de l'assise' : sables de Metzert (l1!b11) à 
T,ittorù1a clath rata. 

(Zone à Scltloth eimù.i angnlala.) . 
l/lrt . l\iarne d ' Helmsiugen (Tilam) à Psiloceras Jolinstoni, pas­

san t vers l'Ouest , à des grès et calcaires (Htas) à Psilo­
ceras v ta11orb·is. 

(Zone à P silocera8 71lanwr'b·is .) 

ÊTAGE RHÉTIEN (Rh). 

Nh. Sables plus ou moins cohérefits, avec lits de cailloux roulés 
et lits d ' argile noire (Gni:s DE MoRTINSAR't). 

A'vicula contorta. 

SYS'l'È:vIE rl' RTASIQUE . 

Le Triasique est représenté dans deux régions : le Bas-Luxem­
bourg et le Nord de la Campine, oil il n 'est connu que par son­
dage. 

En Campine, on distingue : 

ÉTAGE KEUPÉRIEN (K). 

K . Marnes bigarrées, schistes et psammites rouges. 

ÉTAGE CONCHYLIEN (Cc). 

rc. Alternances de calcaires, de schistes et d 'anhydrite. 

É TAGE POECILIEN (Pc). 

l'e. Grès bigarrés, schistes, marnes bigarrées et conglomérats. 

Dans le Bas-Luxembourg, le Triasique est constitué, à. la base, 
1 

par des .séd iments grossiers, poudingues et grès (faciès du Poeci­
lion-); au sommet, par des marnes bigarrées (faciès du K euper). 
JI' pourrait exister localement , en profondeur, u71 niveau calcaire 
intermédiaire, recoupé sur 3 mètres au sondage de Longwy 
(France), et r eprésentant Io faciès du Conc~ylieu . 

( L) L 't tnge heLtongie n est <ignlcmen t. conn~1 en Cn1apii~e (s~nd11~e de· 
Neeroeleren) , où il est rep rôsonlé p~r des sclnste~ et cnlcn1res b1tummeux 
(Schlotheimia a119nlata, Schlotheimia Oh11rmasse1). 

., 
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GROUPE PALÉOZOIQÜE 
(PRIMAI RE-) 

SY STÈME PERM IEN (Pe) 

Connu de façon certaine par sondage dans le Nor d de la Cam­
pi ne lim bourgeoise, le -P ermien est, selon tou te vraisemblance , 
dévelop pé égalemen t en profondeur dans le B as L uxembourg, puis­
qu ' il a été recoupé sur nue épaisseur con sidéra ble au sondage de 
L ongwy (France) , tout proche de la front ière . J usqu ' ici , le P er­
mien supérieur est ·oeul connu de façon cer ta ine . 

ÊTAGE PERMIEN SUPÉRIEVR (P1·2). 

J'1·J. Oolomies, calca iries coquill iers dolomitiques. 
A la · base, conglomérats. 

SYSTltME CA RRONlFÉRTEN 
ÊT AGE WESTPHALIE N (H) 

Le "\Vest phalien est connu clans les synclinaux de la Campine, 
de Namur et de Dinant , dans Je massif de la V esdre et dans le 
massif de Theux . 

Il est recouvert en discordan ce par les terr_ains plus récents ; il 
paraît su ccéder en concord <.1uce a u Din ant ien , sa uf dan s le N orcl ­
E st d u sy nclinal de N amur, oi'1U en PSL sépa ré par une légère cli

3
• 

cordance de strat ificat ion . 

-~es s~bd ivi sions d u W estphalien supé1:ieu r sont basées, en pre­
m1ere ligne, sur les caractèr es paléon tologiques, sa composit ion 

lithologique étant t rès u ni forme; cependan t , certai nes couches de 

houille servent à. souligner les limi tes et iL eu rend re le Lracé plus 
facile . 

L 'épaisseur du Westp halien e:;t de l 'ordre de 3.000 à 4.000 m. 
là. oi'.1 la sér ie st rat.igraphiq ue esi la plus complète . · ' 

SOUS-l!:TAGE vVESTP ll ALIEN St:PltR1EUR ( I ll) . 

Schistes, psamrnii.es, grès; accessoirement conglomérats et cal­
caires . 

Houilles di verses, cairn el éoal. 

Dan s les r oches a rgileu ses ~t Jes b ouilles n odu les cal cl 
. , . . ' careux e 

t y pes van cs, cer ta ins n ches en car bonate de fer d ' a t . d 1. · 
• 1 u tes o om1-t 1ques1 etc. 

f 

Il 
I 
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Ass1sE nu F1;farn. 

f1 2c. Lùwpteri8 obliqua, .-1 so/111111s cam p fofa en ia.. N europter is 

t e11 ui/ulia, .·l 11 tltmcum,1;ri l 'lt illipsi. 
Assise t rès r iche en houille. C'est dans cette assise qu e les 

cannPl coa ls son t le pl us fréquents. 
(A la base, couche P e·r!T B u1ssoN, avec niveau marin a~ 

t oit. ) 

Assn::r: DE CRA RLEno1. 

H f2 b. 1Yaiadit es q1uul ralrr, rarbo11irula similis, f,011cho pt,eris ru -

!12a: 

Il ! b. 

ll!rz. 

r101;a . A ssise r iche en boui lle. . 
Vers le tiers infér ieu r de l'assise, horizon à faun e manne : 

COUCHE n° 21 de ÛFILlN (Couch an t de Mons ) = V einette 
sous N H E-A-B OJS (Charleroi) = JOYEUSE (Liége). 

(A la ba·ae, la couche 8'rENAYE (L iége) = GRos P IERRE 
(Charleroi ) = Gon_ET (Couch an t de Mons) . 

A SSISE DE CHATELET. 

Gastrioceras carbo11arium , 1l 11 f/imcomya lVilliamsoni, }le# 

uropteris Schleltani . 

Assise pauvr e en houille. 
Dans cet te assise , hor izon à faune marine : SAINTE-BARBE DE 

FLOIUFFOUX (Ch arle roi et. B asse-Sambre) = D IAMANT 
(Liége ) = Bou xHARMONT ( P ays d e H e rve) . 

SOUS-15TAGE WESTP!IALIEN I NFÉlU EUR 
(NAl\ IU LUEN) (H ! ). 

A SSISE u ' ANDENNE. 

· ' t feldspath iq ue, calcai re Schistes, psamm ites, g rcs sou ven 
à. Crinoïdes. 

/' r:copf eri.~ aspera. 

A ssise t rès pau vre e n hou ille. . 
Cette assise reuferme un niveau de g rès grossier (GRÈS 

u ' J\NDENNE)' accompagné de poud ingue. 

A SSISE DE CHOKIER. 

Ampélites pa rfois alunifères, schistes et calcair es siliceux , 

h t ' t t rès (GrÈs u u B01s DE V1LLE) . p am ·c-s e g ' . . 
"Posidoniellri foeuis, Uly phwceras dtade111a . 

Assise sans bouille . . . . 
· •. de con sl it ut-ion litholog1qu e van a ble Slllvan t Cet te assise es .; · 

les r égions. 
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ÉTAGE DINANTIEN. 

_Le Dinantien e~t re~résenté au complet dans le synclinal de 
Dm~nt et la partie occidentale du synclinal de Namur. Dans la 
partie Nord-Est du synclinal de Namur, les termes inférieurs font 
défaut, et les termes supérieurs ont été' par encli·o1"ts ' d, t 

, A • ' , ero es a van 
le depot du Westphab en. En Campine on ne con •t t. 
tude que le Viséen ( 1). 

, na1 avec cer 1-

. Il est constitué principalement de calcaires divers et de dolo­
n:i1e~, pa.rfois avec bancs si li ci fiés (dits plit rw ites) ou noyaux sili­
c1fies (dits clt ert.~) , souvent alignés suivant la stratificat ion. Il s' 
rencontre aus3i des calcschistes et des schistes, principalement dai?s 
l' assise inférieure. · 

La dolomit isat ion, fréquente à certai11s ni.veau t x , peu exister , 
localement, à peu près à tous les n iveaux (2) . , 

Dans une grande partie du syn clinal de Namur d 1 · 
. · , ans e massif 

de la Vesdre et le mass1f' de Theux, la dolomitisation d ,.une d 
t" d l' 't d d·fr · ·1 1 ·· · grau e par 1e e e age ren 1 1c1 e a 01stmction des assises. 

• L 'épaisseur de l' étage va décroissan t du Sud au Nord L f ., 
sont t rès variés. · es acw .. 

SOUS-ÉTAGE VISJ!.:EN ( V). 

Calcaires divers; les calcaires crinoïdiques sont · b 
. . moms a ondants que dans Je Tourna1s1e11. 

Très nombreux Product 'Us , Seminml((,, Clio
1
,btbs ' 

C 1 ll "" " papil'Îonacea 
arru truirse a, CarcimophyZLum, L i t11 ostro ti on. ' 

ASSISE DE WA RN ANT ( VS) . 

Calc~ires s~ratifiés, souvent de teinte foncée parfois, h rt 
n01 rs · n1 d "' · · ' ac e s ' veau or maire du marbre " BLEU 

Vers le som t rts d . BELGE )) . 
me ' i e schistes charbonneux et de h ·n 

Localement, calcaires crinoi:diques. om e. 
l'rod tu · 

uc s gtgante11s'. 871iri/ er striatus, Dibimo '1 1 llum 
A ttlop/i,yllum / ungtles L i tli oslrol;o1 . l p y ' 

B.' . . ' . ' i ir rer; n are . 
rcche calcaire. Calcaire massif, souvent de teinte 1 . 

Productus 1mdif eni.s . c aire. 

VJb. 

T"3a. 

( 1) Des formations an té rieures a V. é 
n"oni; été recoupées d1u18 le sync lin~I ;s ~11 C1; po~téricures nu S ilurien 
Kessti l· le..:-Lierre ; leur âge es t "encore cl~ et n . amprne qu 'au sondage de 

(2) L a nota tion addi tive y ser t .:i_ dési r! u ~lll x. d 
1 

. 
. , 9ner a o OlllH) , 
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Ass1sE o E NA M ÈCHE ( r 2) . 

T1!2b. Calcaires stratifiés, de teinte foncée, à cher ts noirs. Niveau 
du MARBRE NOIR UE NAMUR. P arfois brèche. 

Lit/w strotion Alar fini. 
Jl~a. Calcaires souvent très purs, massifs ou stratifiés, en g ros 

bancs, ordinairemeut, de teinte claire, à points crist,allins. 
et calcaires ooli t hiques. l.> ar fois brèche . 

Nombreux Prod71(•tus Cora (1). 

A SSISE DE Dm ANT ( T11). 

Calcaires stratifiés, souvent, de teinte foncée, à cherts 
noirs. F aciès locaux : calcaires à grains cr istallins, cal­
caires ooli thiques, dolomies. 

Prod uc fu s Uora, JJaui.siella //ru1golle 11 ~is, q Jw u etes papi­
lionacea, parfois abondant. 

Synclinal de Dinant (part ie cen trale): Calcaire noir, stra­
tifié, compact (MAUBRE NOIR DE DINANT)' sans cherts, 
sauf à la base. .-. 

Synclinal de Namur : calcaire oolithique, calcaire crinoï­
dique, dolomie, brèche. 

SOU S-ÉTAGE TOURNAISIEN (T). • 
Calcaires d ivers souvent, crin oïdigues, calcschistes et schistes . 
S pirif er foruarcnsi:;, r'1111i nir1 et Zo71hrentis abondants. 

1'2b (3) 

Ass rs E DES f:cA uss rNEs ET DE CELLES ( T~) . 

Environs de Dina nt : Calcairo à g rain fin , strat ifié avec 
cher ts pâles, accompagné parfois de calcaire noir . 

Nord et Nord-E st du Condroz et partie occidentale du 
sync,linal de N a mur (Tournaisis excepté) ( 4) : 

( l) Le nivea u in fér ieur !1 /Jorl'!rlol ia Rrf'•rli con tient encore, yarfois en 
nbondance, Dewi.de/lu //1111 yolle11s1s, eu meme lcmps que Cn rc111 ophy /1111 f 
l'a119ha11i et l'roductus Co!·11. lyp.e . . , . . , . . . 

(2) L 'éq uivalence des dcpols 111 fér1 c u r~ du \ 1seen . n etanL p1~s otnbhc 
a\·ec cerliLude en trn ies d1ITércn~es parti es du synclma l de Dmant, et, 
notamment, en tre la 1·égion· do Dmnnt et ~e lle de l'Ourlhe, la légende no 
vnu t que pour In pnrLie cenLrnle cl u syuchnal. . . . . 

(3) L n question de sitvoi1· s i toutes les fo rm1tt_1ons 1c1 signalées sonL s~•n · 
cbroniqucs n'est pns tranchée. . 

(4) La quest.ion .du syncltrnn1ti rne des l"ormnli ons du Tvurunisis ost 
réservée .. 

• 
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Au sommet, calcaire noir avec cherts, parfois dolomitisé. 
à la base, calcaire crinoïdique, sans cherts, en banc~ 

. généralement épais (PETIT GRANITE DE L'OURTHE ' ET 

DES ÉCAUSSINES). 

Partie orientale du synclina l de Namur, massi f de la 
Vesdre et massif de Theux : dolomie, parfois crinoï­
dique. 

Calcaire de teinte foncée, 1. cherts noirs, crinoïdiques ou 
à crinoïdes sporadiques. 

Ganimia cornucoz1iae, C'aninia cylindrica, Zaphrentis 
K oninclû . 

ASSISE D'.fIASTIÈRE (Tl). 

Tld. Calcschistes et calcaii;es argileux .' Dans le Nord-Est du Con­
droz· : calcaires crinoïdiques à cher ts noirs. 

ZapMent·is K onvncl.:i. 
Tlc. Calcaire crinoïdique sans cherts. 

Zaphrenti.ç V elanouei, Z. Omaliusi, raninia Dorlodoti abo~­
dants. 

T J b. Schistes alternant, au sommet, avec des bancs d.e calcair e. 
Zaphrenfis Deiepini, S71irif ,,ri11a ocfo71licata très abon­
dants. 

'l'la. Calcaires noirs ou bleus, ~L crinoïdes . 

A la base, alternance de calcaire à cr inoïdes, de macigno, 
de schistes et de psammites. 

Zaphrentis Va:uyluuzi , ('/isio71!11;ll11m 0111rdiusi R' , 
· • wy11c110-

nella moresnelensis (R. &'o-~.srle fi). 

Ces bancs, connus sous le nom d ' assise de Con1bl · a1U-au-
Pont, forment passage progressif au système dévonien. 

F A CIÈS WAtJLSORTTENS. 

Principalement r épartis dans l'assise do Celles ou Tourn · · 
, · d 1 , · d ]). 1 . a1s1en 

su pen enr e a reg10n e mant , es faciès waulsortiens ' b . 
. d 1 . . f , . s o se1 -vent aussi ans es niveaux 111 en eurs du Viséen . . 

111. Calcaire massif à Fe1,e.~lel/a et à veines bleues . · 
11. Calcaire clair ou violacé, massif sans vei11es hl 

' eues pat f · avec cherts blonds. · ' · ois 

71. Calcaire clair, à grands crin oïdes avec ou sa h 
' ns c er t s bl 1 

L orsque l 'une de ces roches est dolomitrs' . one s. 
ce, on aJout outre, la notation !/ . e , ell 

•r 

t:-

J 

,1' • 

.V. 

cl1l. 

ml. 

ph/. 
. ç/. 
,.,, . 
J:y. 
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Brèche. 
D olomie . 

FACH:S DIVERS. 

FACrns D ' ALTl3:RATION. 
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Cherts anguleux, génér alemen t englobés dans une.argile ou 
terre a rgileuse provenant de la dissolution sur place d.es 
roches din an t iennes. 

Calcaires sili cifiés (meulières). 

P oches de ph.osphates de fe r divers ( Delvauxine, etc.) . 

Sil ice r ésiduaire, pulvérulente (« TRIPOLI " du Tournaisis) . 

Terres charbon neuses, onctueuses, résiduaires. 

Sables dolomi t iques. 

SYSTÈME DÉVONIEN 

DÉVONIEN SUP.eRIEUR. 

ÉTAGE FAMENNIEN (Fa) 

L e Famennien n 'est connu que dans les synclinaux de Dinant 
et de Nam tfr , dans le massif de la Vesdre et dans le massif de 
Theux ( 1) . 

Les subdivisions du F ame11n ie11 actuellemen t admises ont été éta­
blies dans le Cond roz. !Jans la Fagne et la F amenne, le faciès 
schisteux se substitue au faciès g réseux . Sur la bordure N ord du 
synclinal de N amur. l'étage est. essen t ie llement gréseux à l'Ouest 
et sch isteux iL l' Est; i l y est fortemen t, réd nit, et peut même dis­
paraître complètement,. 

FA l\JENNIEN SU P f:R lE UR (Fa.!). 

A SSISE u' f:v1Eux ( FaJh ) . 

Falb . Psamrnites, schistes, macigno ou schistes noduleux . 
Arrllfteopferi.< hibu11 ica, l/ulo11tyc/1i11., D ewalquei, Bothrio­

le[iÎ" rrwr11/e11.çis . 1Ji11ichlh.1JS Terri/li. 

ASSISE DE i\ loNTFOR'r (Frt2a). 

Fa.da. Psammites et grès micacés à pavés. Localement, vers Je haut, 

psammites lie de vin . 

(1) Voi r p1\ge 62 Il\ nolc re lative iL la Cl\111pinc. 

~----·--------------~~~-J... ..... ____________________ __ 
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FAMENNIEN INF ËlUEUR ( Pal). 

Â SSISE DE 1'1ARIEllIBOUUG (Pal c-b). 

· Falc. P sammites stratoïdes et schistoïd~s, avec minces t iges d 'eu ­
_crines ; grès micacés. 

Localement dans le synclinal de Dinant , clans l ' Est du 
massif de la Vesùre et d ans le m assif de Theux , la partie 
su périeure est formée de macig nos et schistes à nodules 
calcaires (l\IACIG NO UE SouVERAlN-PRÉ) . 

Très localement, marbre rouge à crinoïdes (MARBRE DE 

B AELEN ) . 

Vers le Sud , I 'ensem hie de 1 ' assise prend un faciès plus schis­
teu x, à nodules calca ires avec nombreux Spir if er Ver­
nenili et Rliyncltonella D umont i. 

Fal b. Schistes souv'ent violacés, avec bancs m inces de psammites . 
localement, hémat ite rouge, oolit hique de V ezin ( régio~ 
orientale du synclinal de Narn m , bord N ord du synclinal 
de D inant , massif de la Vesdre et massi f de Theux). 

Rli.1;nclw 11 ella Dumonti . 

AssrsE DE S È NZEI LJ.E S ( Fain ). 

ft'a lrt. Schistes, souvent verdâtres fréquemment noduleu x. 
Rliy nclionella 0 1>rnliusi. ' 1 

ÉTAGE FRASNIEN (F1·). 

Le Frasnien p , t · 
d D

. reseu e u n gr and développemen t dans les syncl i-
u a ux e mant et de Nam . Ï t , 1 
d 1 V d u1 ; i es cga ement connu dans le massif 

e a es re et le massi f de Theux (l) . 

Le Frasn ien csl l ransgressif sur le Si lurien dans ] 1 
-t. d b . 1 N d . a p us gr ande 

pa t 10 u oi e or du sy11ch11a l do N am u r ainsi d 
massif de Boussu . ' que ans le 

( IJ Voir page 62 ln 11ote relr\tive it hi C1~ i n p i nc . ;!" 

,.. 

CAUTE GÉOLOGIQUE DÉTAILLÉE DE LA BELGI QUE 6t 
L es variations de faciès y sont nombreuses et r apides. L a légende 

suivante fai t r esso1t ir les principales variations : . . 

Bord Sud du synclinal 
de Dinant. 

Al ternances de schis­
tes, générnlemenL nodu­
leux, de calcaires con­
struits (marbre rouge et 
autres) et de cnlcnires 
strat ifiés, · parfo is crinoï­
c! iques. 

A l'Ouest de la Meuse, 
le sommet de l'étage 
csl constitué de schistes 
uoirs, fi ns, très fissiles 
(SC HISTES DF. MATAG:Œ, 

à IJ11chiola pa lma ta ) . 
A l' Est de ln Meuse, 

ce ni veau est représen té 
par des schistes violets à 
nodules calcaires (Soms­
'l' ES DE BARVAUX, i1 Spi ­
i·ifer î' emeuili) . 

Bord Nord et R égion 
Nord du bord Est du 
synclinal de Dinant ; 
bord Sûd du s yncli­
nal de Namur: Mas­
sif de la Vesdre et 
massif de Theux. 

Calcaires s trntifrés et 
crLlcaires :\ polypiers et it 
Strom11topores (MARBRE 

SA1~1·E-Ai;1n·: et l\IAn­
n n E F LO R ENCE) . Dolo­
mies. 

Au sommet, schistes 
noc! uleux, souvent peu 
épa is. 

A ln. buse, ni,·enu de 
schis tes noirs renfe rmant 
localement une couche 
d 'hémnl ite oolithique. 

Bord 
Nord du synclinal 

de Namur, 

Calcaires noduleux et 
ca lenires stratifiés, sou­
vent noi"rs (localement 
i\IARBRE NOIR DE G OL· 

ZI :\XE). 

Au sommet, schistes 
ou alternances de schis­
tes, . de calcaire luma­
chelle en bancs minces 
et de dolomie. 

Au bus, alternances de 
schistes noduleux, de 
calcaires i1 polypiers et 
de dolomies. 

A la base, niveau gra· 
veleux et poudin~ue. 

L 'étude détai llée a per mis de dist inguer dans l 'étage frasnien , 
tout au moins au bord Sud du synclinal de D inant , une série de 
zones paléontologiques; elles sont énu mérées ci-après : 

Prg . 

ft'rj. 
Pre. 
Frd . 
P re . 

Frb . 
F ra . 

Zone à B ucl1 iola 7Jrd111ata, B. r etrostriata, Camarophoria 

t nmida; 
Zone à Spirife r pachyrli ynch us et A cervularia pentagonci; 

Zone à Camaro71horia meg·istana; 
Zone à Leior!1ynch us f orrnosus ; 
Zone à l'r:n taments (Gy71id·1da ) brevirostr•is et Pli.acello-

11hyll u111 cciespitos11 m; 
Zone à H e.ceptriwli t es N epl'lVni et à S71irifer bis~us; 
Zone à S pir if er Orbclianu s, Spirifer ape1·turatus et S. M ci.­

laisi ( ZoNE DES M ONSrrRES). 
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DÉVONIEN l\fOYEN. 

ÉTAGE GIVÉTIEN (Gv) . 

Le Givétien est bien représenté dans la p lus g rande part ie du 
synclinal de D inan t et daus la rég ion orientale du massif de la 
Vesdn~ ; il e; t t rès rédui t dans la région occidentale de ce massif , 
<la11s le massif de Theux ët dans la région Nord-Est du synclinal 
de Dinant et dans le syr1clinal de Namur, oü il est ,débordé,' vers 
l' Est et vers l 'O ue~t, par le Frasnien, étant lui-m ême, sur loe bord 
Nord de ce sy,ncl inal , t ransgressif par rappoi·t au Couvinien . 

.Sur les deux fl ancs de la bande silurienne de Sambre-Meuse, le 
Givétien présente un faciès moins calcaire que dans le reste du 
synclinal de Dinant et la région or ientale du massif de la Vesdre. 

L a puissance du Givétien est maximum sur le bord Sud du syn­
clinal de Dinant. 

Région méridionale 
du s ynclinal de Dinant 

G vb . Calcaire ù Strornatoporcs et 
à polypiers (MARBRE FLO­
RE1'CE) , avec couche de 
schistes iL la base. 

G va. Calcaire surtout bleu noir, 
parfois gris bleu, génér a­
lement très pur ( CAI.­
CA IRE DE GI VET) ; mar­
bres noirs variés, très lo­
cnlemen t dolomie. 

S tri11gocephalus Burtilli. 

Région septe ntrionale du syn­
clinal de Dinant - Massif de la 
Vesdre - Ma~sif de Theux. -
Synclinal de Namur. 

0 vb . l\:Incignos, schistes, calcaires 
(M AOI ONO DU Roux). F a­
ciès septen trional du syu­

·Clinnl de Namur : roches 
ronges et poudingue de 
Mazy. 

Gva. Régions occidentale du syn­
clinal de Dinan t et orien­
tale d u mussif de la v ElS­

dre : calcaire bleu noirâtre 
ù St ri11gocephal11s Bu1·tfoi . 

Autres régions : macignos 
calcnires argileux, grès e~ 
poudingue (Alvanx, Cor­
nesse) , à Str ingocephalus 
Iltir ti11i. 

t!.TAGE COUVINIEN (G'o). 

Le Couvinien s'étend dans le synclinal de Dinant, le massif de 
la V~sdre et le massif de Theux. li afflem·~ sur le bord Sud du 
synclrnal de Namur, le long de la bande silurienne de Samb. _ 
Meuse; son épaisseur y est t rès réduite, et il est Lransgr ·r 1 e 

ess1 sur le Silurien. 

CART E GÉOLOGIQUE DÉ'rAlLLÉ E DE J.A BELGIQUE 

L e Couvinien du ·bord oriental . du. syuclinal de Dinant forme la 
transition entre le Couvinien du bord Sud et celui du bord Nord._ 
11 s'y rencont re, tout au sommet, de~ faci~s s~éci.atLx : calcaires à 
cr inoïdes et à Strinaocéphales et mac1g no a cr11101des (Cub p) . 

Le Couviuien StJp6rieur se retrouve avec SOll faciès au bord mé1·i­
dional vers l'ex.trémi té occitjent alc du bord ·3epte11trional du syn­
clinal de Dinant. 

Région méridionale 
du synclinal de Dinant .. 

Oob. Schistes argileux, avec grnn· 
des len tilles de calcaire, 
souvent noir et argileux, 
parfo is crinoïdique (CAL­
CAIRE DE Couvrn) . 

Oalceola sa11dali11a, Rhy11 -
cho11e/la ( U 11ci1111/us) <111 -
gu losa. 

Goa. Schis tes calcarcux, grnu­
\vackc (GRAU WACKt: DE 

B URE) . Localemen t. (Cou-
1·in, Chimay) , an sommet, 
hémutite oolithique. 

Spfrifer c11ltrijugatus Rily11 -
cho11ella ( U11cinu/11s) 0 ,._ 
bignyaiw . 

R égion septentrionale du s yn­
clinal de Dinant - Massif de la. 
Vesdre . - Massif de Theux. -
Synclinal de Namur. 

Co. Grès, psammites et schistes 
rouges et v.erts. A l'Ouest 
de la vallée de la Meuse, 
à la partie supérieure de 
l' étage, macignos et cal­
caires à Oalceola sa11da­
li11a . L'étage y comprend 
ainsi de1Lx assises, l ' une 
supérieure à Oalceola sa11-
rlali11 a, l'aut re inférieure 
( • GRA'U WAOKE DE R OUIL ­

LON ») , avec une faune qui 
se rencont re également ù 
l'E st de la Meuse. 

D.11:VONIBN IN.F:i;:R IEU R ( 1) . 

Le Dévonien iufériem est connu dans le synclinal de Dinant, le 
massif de la V esdre et le maS3if de Theu x, la zone ant iclinale de 
l ' Ardenne, le syucl iua l de !'E ifel et l' an ticlinal ?e Givonne. 

ÉTAGE COBLENCIEN (Cb). 

Dans la présen te édition de la légende, le terme « Coblencien » 

est pris dans un sens peu d ifférent de celui q u ' il a r eçu de J . Gos­
SELET en 188f:! (Ann. S oc. Géol. l fo rct, t . XIII, p . 293) , les couches 
s upériem·es à S pirifer cult rijuga tus en ét ant cependan t ex.~lues. 

L a limite in férieure du Coblencien manque de net tete, aucun 
caractère ~e per mettant actuellement de dist inguer , da1~s ,n~mb_r~ 
de régions, les couches de base de cet étage de celles co11s1der ees ici 
comme formant, le sommet du Gedinnien. 

( l) Pour la notatio11 des faciès métamorphiques, voyez page 75. 
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Bord septentrional du 

Synclinal de l'Eifel. Bord méridional synclinal de Dinant. -
du synclinal de Dinant. Massif de la Vesdre et 

massif de Theux. 

SOUS-:f:TAGE COBLENCTEN SUP~~UEUR (EMSIEN)(Cb2). 

Ob2c. Grauwacke (GRAU- Cb2c. Grnuwacke (G1tAU-
WACKE DE WILTZ). WAOJŒ Dl: HrnnOES 

Spirifer arduennen- inférieure) . 
sis et Rhynchonella S pirifer ard11e1111e11sis 
(U11ci11ulus) pila. et llhynchonella 

(Uncin11l11s) piler. 

Ob2b . Quar tzite 
z1-rE I>E 

Schistes 

(QUART­

BERLÉ) . 

bigarrés 
(SCHI STES BJGAR­

KÉS DE C LERVAUX). 

Ob2b. Schistes rouges, grès 
verts et rouges de 
Winenne. 

Gra111mys ÏCI prn111ien­
sis. 

Ob2cb. Grès et poudingue à 
cimen t rouge (Pou­
DINOlJE DE Bun.­
NOT) . Grès, psam­
mite et schistes 
rouges. 

Ob2a. Quartzophyllndes 
(Q UAll.TZOPHYLLA ­

DF.S DE S OHUT­

DO URG), acco111pn­
gnés de phyllades 
·noirs et de grès. 

Cb2a. G1·ès noir (G1d:s DE Cb2a. Grès (Çl-nts DE Wt-
VrnEUX) et schis- PIO N) . Schistes 

S pù-ifer li e1·cy11iae, 
Uhynchonella (Oa­
marotoechia) dalei­
dens is. 

tes. A la base, ni-
''eau de quartzo-
phyllades et de 
grauwacke fossili-
fère (Faciès local : 
G ni:s DE Mon.­
~to :s ·r). 

S pirifer hercyniae. 

verts et rouges 
subordonnés. 

SOUS-l!:TAGE COBLENCIEN INli'~RIEUR 
(SIBG:.l!:NI EN) (Cbl) . 

Cb 1c. Phyllades (PHYLLA-

DES DE N EU FOHA­

TEA U E T DE M ARTE ­

LANGE) . 

Cb1c. Schistes phylladeux it 
grands feuillets, 
avec intercalation, 
vers l' Ouest, de 
grauwacke fossili­
fère ; vers l'Est, de 
!en tilles de grès gris 
à Rensselaeria et 
Trigeria . 

CbJ c. Grauwacke, schistes 
rouges et ver ts ù 
nodules calcaires 
(COR:-ISTO!ŒS) avec 
bancs de grès (Gn.ts 
D'Aooz). 

I 

. ·~ 
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Ob1b . A l'Ouest, calcareo­
phyllacles (1) et cal­
caires impurs. 

A l'Est, quartzophyl­
laclcs (QUA RTZO­

PHYLLA DES DE LO:\­
GT,: zn), g1·ès et 
schis tes 

S71i1'Îfer pri111aevus. 

Cbta. Phyllndcs (PHYT.L,1-

DES D'ALLE) ' quar l­
zophyllacles, quurt­
zites blancs et 
bleus 

Rc11sselc1erir1 crnssi-
costc1, Hali.<erit es 
deche11ia1111s. 

Cblb . l~unrlzophyllndcs, 1 Cblb. Grès gris, qunrtzo-
psammitcs, grau- phyllades et grau-
wnckc fossilifère1 wacke i1 lt e1rnsc(ae-
rarcs burics de cal- riu . 
cuire impur (Faciès 
local : Gn.i::s m.ANC 

DE C LE itlŒ ID). 

Cb lcr. Grès (G1d::s n'Ai'\OR}, 

schistes et phyl­
lades. 

Spil'Ïfer JJl'Îmae v11s, 
S troplieoc/011111 Sccl­
y 1v ichi, /lc11ssc lac­
,.ja crass icosta. 

Cb la . Grès quart;dt c, gris, 
bleu (GRÈS o u Born 
D' AL"SSE ), . schis tes 
noirs. roµ gcs et 
,·c1·ts, niveaux ù no­
du les calcnircs, lits 
grnphiteux. 

l'te1·asµis d1111e11sis, 
fl a/iserites cleclr e-

11ic11111.ç 

ÉTAGE GEDirj NIEN (GJ. 

Le Gedinnien est t r ansgressif sur le Cambri en ou le Silurien , 
dont il est sé1)aré par une im port ante discordance de stratification . 

Bien que la fa.un e des schistes de M.ondrepuis présente des affi­
nités silurienn es, la limite inférieure du Dévonien a été maintenue 
ici à la base de l'étage gc<linnien, afin de mieux mettre eu évidcuce 
la grande trlnisg rcssion qui s'est prnduitc e n Belgique après le plis­
sement calédonien . 

Massif de Gedinne 
et b a nde de Sainte-Cécile 

Ob. Schistes bigarrés, sou­
vent noduleux ou 
celluleux (ScmsTE S 

BIGARRÉS D'ÜI ­

G:\IES) , avec grès et 
a rkoses. 

Locnlement, nu som­
met, schis tes verdîi­
Lres, grès et quart­
:.:ophyllades (SOHIS-
1' ES DE SA!i'\'1'-l-IU-
11.ERT) . 

Bande entourant le m as 
s if de Stavelot et bande 
du Martea u (Massif de 
Theux). 

Ob . Schistes bigarrés, sou- Ob. 
veut noduleux ou 
celluleux, avec bancs 
de grès (SOHISTES 
DU MARTEAU). 

Localement, nu som­
met, schis tes verdâ­
tres et grès (SOHIS­
'.l' .ES DE SAIN'.l'-HlJ­

DERT) . 

Bande de Dave. 

Schistes et psammi tcs 
<le Fooz, gén.!rale­
ment bigarrés, sou­
vent noduleux ou 
celluleux. 

Pteraspis Oro11chi, P. 
ros tra l 11 . 

A la base, poudingue 
d' Ombret et arkose 
de Dave. 

. (1) .Mo_t nouvea~ proposé p11t· M. A s :mr,UEROHS pour la désignation de 
1 oches faites de mrnces nlternances de calcaires e t de phyllades . 

... 
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Phyllnde de Levrezy Ga. 
et quartzophyllades 
de Braux, schistes 
fossi lifères de Mon­
drepuis. 

Spirifer sulcatus,. P te-
rinea (Actinopte-
ria) retroflexa, 
Gl'Ommysia cingu-

· lata. 

A ln base, poudingue 
de Fépin et arkose 
de Haybes; poudin­
~ue et nrkose de 
Bras 

Arkose fossilifère de 
Wnimes. 

';pirifer Du.111011li, 
Pteri11ea (A cli110-
plerio) 1·ctrojle.ra. 

Poudingue de Qunr­
reux. 

SYSTÈME SILURIEN 

.. 
Le Silurien est connu en affleurement clans la bande de Sambre-

1\Ieuse, le massif de Boussu et le bord Sud du massif du Brabant. 
l>ans le Nord de la Belgique, des sondages ont attein t des roches 
rapportées au Silurien; dans beaucoup de cas, en l'absence de fos­
siles, cette assimilation est dou teuse. 

Le Silurien est recouvert en discordance par des t'errains plus 
récents. Ses relations avec le Cam brien sont obscures. 

J usqu ' à révision nouvelle, sur le t'errain, de l' ensemble du 'sys­
tème silurien, le Conseil a adopté provisoi rement la légende pro­
posée en 1910 par C. MALAISE ( Texte explicatif de la planchette 
de Genappe). 

SlLURrEN SUPÉRIEUR, GOTHLANDIEN (SI~). 

Massif du Brabant 

Sl2b'. A.ssise de Vichenet (Lud­
low). 

Schistes ou phyllades gris 
bleuâtre et gris noiril­
tre, psammites à Mono­
graptus colonus . 

Bande de Sambre-Meuse . 

S/2b'. Assise de Thimensart 
(Ludlow). 

Schistes, psammite et cal­
caire, à Monogmptus co­
lonus. 

. . 
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Sl2b. 

S12a. 

1l ssise cle Corroy (11' e11 -
lock). 

Schis te et phyllnde gris 
bleuii tre, avec trnces do 
calcite et d'nrngonilc i1 
1\fo11oclinwcis (Mo110-
9raptus) vomeri11a. 

A.ssise de G rcmd-1\fonil 
(Llandovery ). 

Schiste, qunr tz ito s tra­
toïde et psammites feuil ­
le tés, il llfo11ogrnpt11.~ 

l1ohcmic11s ('.l 'ora1111011 ) . 
Schiele et q unr tzite noi­

rli t rc, iL Climaco9rnp t 11s 
normalis. Rhyolites a n­
ciennes. 

Sch is te grisâ.l re, celluleux, 
i1 Phacops Stockesii. 
P orphyroïdes. 

S/2b . 

S/211. 

1l ssise de Na11in11e (TV e11 -
lock). 

Schis te et psammite, à 
l\ fouoclimacis (M o110-
9rapt11s) vo1neriua . Ca lc­
sch iste et calcaire, il 
Ca rcliola interrup tci. 

Limonite. 
:1ssisc de Roux (Llando­

vcry). 

Schis tes i1 graplolilhes. 
Cli111aco91·apt 11s 1w n 11a-

/is (1) . Rhyolithes an­
ciennes (2) . 

Schis tes gris11tres, calcaire 
et cnlcsch iste, à Ph aco11s 
Stockesii et Ha lys i tes 
cal e1111/aria. 

STL UIUEN INl".f:llIEUR, ORDOVICIEN (Sil) . 

S llb. Assise de G embloux (Ca­
m doc) . 

Schistes ou phyllaclos 
quartzeux, noirû.tres ou 
bleuillres, plus ou moins 
paille tés et pyr ilifères . 
Oalyme11e incerta, 1.'ri-
1111c /e11s .~eticor11is, Or­
tl1is ac to11iae, etc . 

Slta'. A ssise de // i9e11ée (Llr111-
deilo). 

Schistes noirs ou gris noi­
râtres, compacts, quar t­
zeux, pyrit ifères, pns­
sant au qunrtz, 11vec 
gros nodules ou rognons 
quartzeux ou pyritifères . 

fllcienus gigan/eus. Primi­
t ia simplex. 

(1) Tihange. 
(2) Piroy (Malonne). 

S /111. A ssise de Fosse (Carn-
cloc). 

Schistes quar tzeux de d if­
férentes teintes, avec 
bnncs cl' arkose, nodu les 
et bancs qunr llrnux et 
ferrugineux . Caly111e 11e 
incerta, Tr i1111 c/e11s set i­
cornis, Ort his biforota, 
etc. 

S/](I', :l ssise d'O:rh e (Lla udeilo) . 
Quar tzite noirâtre ruicncé, 

fossilifère, et sch iste 
noir. H omalonatus bi­
s 11lcat11s, '.l'rin ucleus con­
cenlricus var . favus , 0 1·­
this redux . 
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(1) S1 1a. A ssise de H uy (Are11iy) . 
Schistes noirs snliués, fine­

ment micncés, à cornets 
emboîtés ( Cone-in-Co11 e) , 
nvec bnncs de quartzite 
noirâtre. veinés de 
blanc. 

1l eglinn 1Jinodosc1, Curyo­
c111'i.ç TV·rightii , Diplo­
!J1'ap tt1s pristini/01·mis, 
Didymogrnplt1s Murchi­
son.i . 

SYST È:VlE CA M BRLEN (2). 

L o Cambrien affleure, d' une part dans l' A rdenn e, où il forme 
les m assifs de Givonne, de R ocroy, de Serpont et. de Stavelot, ce 
dernier se rattachant en part ie au massif de Theux, d 'aut re par t 
dans les vallées du Brabant. Il est, en outre, connu par sondacre 
en qudques points du N ord du pays. . " 

La re lation en t re la série type del ' Ardenne et celle du Brabant 
n 'est établie avec q uelque cer t itude ci ue pour les couches à 
Oldhrm1ia. 

Le Cambrien form e le terme le plus ancien des terrains sédimen­
t a ires connus en Belgique. On iguore la nature de son substratum . 

Ardenne. Brabant. 

ÉTAGE SALMIEN (Sm). 

:; m. Quar tzophyllndes et phyl­
lades ver ts, quarizophyl­
Jades et phyllades rouges, 
oligistifères et mungnuési­
fères (NIVEAU ARDOISIER 

DT·: VIELSALM) . 

Vers la buse, niveau à Dic­
l yonema flabelliforme. 

Sm. Qtiartzophyllndes et phylla­
des ver ts de Villers-l a­
Ville. 

(1) L ' Arenig pourrai t être représenté en B rabant . . 
qunr tzophytl ades ùe Vi llers-la-Ville r'nnnés provis P'.LL tout ou pnrlie des 
sente éd ition de hi' légende, dans 1'e Cn~ib;·ien at oi ~ ernent, pour la pré­
l' Ardenne . (Nole dt~ Conseil géologique. ) 

1 
lli ven.u du Salmien de 

(2) P ou1· la notation des faciès métn.morr)biques 
' ' 'Oyez page 75. 

r 
1 
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ÉTAGE REVINIEN (Rv). 

JI V . Qu:ir tzitcs gris bleu cL phyl­
lades noi rs de R!!\'i n. 

1 

Il v. Quartzites gris bleu et phyl­
lades noir s et graphiteux 
(Vallée 'de la Gette et de 
h\ Dyle) . 

Schis tes bigarrés (V allée de 
ln Senne). 

• 1 

. ETAGE DEVILLIEN (Dv) . 

Dv2 . Quar tzites Ycr ts. et phyllnclcs 
g r is Yerdîüre (N1v1;Au A.n­

DOt s rn.n DE D r.vu.LE) et 
phyllades Yerts cL phyl­
lades violets (Ni VEA u AR­

no 1srnR nt; F UMA Y). O icl· 

lwmia. 

D vl . Quar tzites bln.ncluUrcs ou 
verdâtres (QUARTZ1n;· DE 

H OURT). 

Dv2 . Quar tzi tes ver ts et phyllades 
gris rnrdMre . « Arkose » 

de T ubize. Oldhamia. 

Dt'l. Quar tzites b lnnchô.tres ou 
verdâtres (QUARTZITE DE 
Br.A~OlO XT et QUARTZITE 

DE Do:xGELnEnG) . 

FAcrns i\IÉTAMORPr~IQUES . 

Les formations du Dévouieu inférieur et du Cambrien de la 
zo11e an t iclin ale de l'Ardenne, du synclinal de !'E ifel et de l'anti­
cl inal de Givonne, de même que celles du Cambrien du Brabant, 
Sont fréq uemmeu t métamorphiques. 

Ce métamorphisme se t raduit par la présence de cer tains miné­
i·aux de néo-formation tantôt dans la masse en t ière de la roche ' -
( métamcrphisme général sensu Gossclet), tantôt en amas localisés 
dans cette masse (métamor phisme sporadique seusu Gosselet). La 
présence de semblables minéraux est signalée cartographiquement 
par addition à la notaLion ordinaire du niveau str atigraphique de 
l'un des indices, en gras, ci-après. On distingue le métamorphisme 
sporadique par _l 'addition d~ l' indice prime (' ) à la notation litté-
rale supplément aire. -

EX !i: l\IPLES : 

Faciès non métamorpbiqu.e 
Où l b . Roche d ' 11,ge siog611io11 

moyen. 
Sm. Roche d'flge snlmicn . 

F a ciès m étamorphique 
()b l ùg'. Roche ù nodules grenali­

fères d 'âge s iegénie11 
moyen. 

81110. Roche ottrél iLifère cl ' î~ge 

salmicn. 
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Sem blablement, la présence de ces minéraui de métamorph ismc 
dans des filous de quartz est mentionnée par addi t ion à la notation 
Qz. de la notation littérale supplémentairo. Exemple : Qzt. Filon 
de quartz tourmalinifère. 

Les notations, dès à présent fi~ées, sont les rnivautes : 

a Amphibole. 
b Biotite et bastonite. 
f F eldspath. 
g Grenat (roches grenatifères) . 
i Ilménite (roches ilmén it ifères). 
k Chlori te. 
în Magnétite (roches aimantifèrcs). 
o Ottrélite (roches ot tréli t ifères). 
s Séricite, muscovite, damourite, pyrophylli te. 
t Tourmaline. 

On distingue, e11 outre, quelques variétés de roches métamor­
phiques, qui ont étc dénommées spécialemen t : 

V 

c 
X 

z 

Cornéitc (Gossele~, 1888). 
Coticule. 

Roches à « cavités clinoédriques ,, (Dumont, 1818), d 'ori­
gine énigmatique, fréquentes dans la région de Bastogne. 

Schistes tachetés. 

B. - ROCHES ÉRUPTIVES. 
Les roches éruptives forment en Belgique de ·r . s mass1 s ou des 

filons presque tOUJOUrs de peu d 'étendue et de t · , 
, . , . . , . , ypes van es . Elles 

n ont JUSqu ici ete r encontrees que dans les f · . . . ormat1ons gedin 
m cnnes, silu riennes et cambriennes. -

Il existe également des tufs. 
l<'aute de disposer d'une revision d 'ensembl 1 . 

. · d ' h , ,. , . e, e Conseil a par 
1 a1son omogeneite, mamtenu les déno · t. ' 
C mma ions adoptée·-

H . DE L A VALLÉE PO"ussrn et A nE.. " par 
· " '" ARD. 

" Porphyres quartzifères . 
Porphyroïdes. 'f 

·ri Diorites. 

Diab.ases. 
)( Tufs cératophyriques. 

. p. Porphyri tes . y Granite. 

p Eurites et rhyoli tes au- /.. Kersanti te. 
cieooes. 
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C. - GI'l'ES }t{Él'ALLIFÈRES ET _LITHOÏD~S. 

L es gîtes métallifères et lithoïdes que recèle le sol belge, sont 
sédimentaires, d ' altérat ion 'Superficielle ou fi.Ioniens. 

Mention des gîtes sédimentaires ou d'altér ation se t rouve, en 
outre, faite dans la légende straLigraphique des formations sédi­

mentaires ( voir ci-dessn.s). 
S~mblables gisements 'Son t de tous âges, depuis !'Holocène jus­

qu ' au Cambrien . 
Les principaux gîtes fil ouiens se rencontrent dans le s.ocle paléo-

zoïque. 

F e. Limonite, Hématite ou Oli· 
gis te. 

Py. Pyrites. 
Mn. Manganèse. 
Pb. Plomb. 
Zn. Blende ou Calnmiue. 

, 

Cu. Cuivre. 

Ba. Barytine. 
Ph. Pbosphori te. 
Qz. Quartz. 
As. ~rsenic. 
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LISTE ALPHABÉTIQUE 

DES NOTATIONS DE l, A 

Cade géologique · défaillée _de la Belgique 

a . 
.1. b. 
,t b l . 
Ab2. 
Ab3. 

a/ . . 
ale. 
11/111. 

11/p. 
alq. 
11/t. 
1l 111. 

, [ 11 . 

il s . 

b 

Il. 
Ri . 
M. 
/fo. 
/for. 
/Ir/. 
Rj. 
Jljfl. 

fi j<L l. 
llja2 . 
Rj b. 

/lje. 

c 
Cb. 
C'bl. 
Cbla . . 
Cblb . . 
Gb l c . . 

P ages 

76 
56 
56 
56 
56 
46 
46 
46 
46 
46 
41i 
47 
48 
77 

76 

50 
50 
50 
77 
50 
48 
57 
57 
57 
57 
57 
57-

7fi 

69 
70 
71 
71 
70 

Cb2. 
Ob2u . 
Cb2b . 
Gb2e. 
Ge . . 
C/1. . 
Ch'. 
c/r .. 
clrl. 
Cn . . 
Crr7. 
Co . . 
Cou. 
Cab. 
Cobf!. 
Çp .. 
CJ1l. 
C112. 
CJ13. 
Cp311 . 
Gp3b. 
Cp3bc. 
C'J13r·. 
Cp'1. 

Cp</n. 
Cp t b. 
Cu. 

/) . 

/Jf . 
Dn. 
Dl:/. 
/) IJ2. 

f . . 

P ages 
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53 
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SERVICE DES ACCIDENTS MINIERS ET DU GRISOU 

L ES ACCIDENTS SURVENUS 

DANS LES 

Charbonnages de Belgique 
p endant l 'ann é e 1925 

PAR 

G. RAVEN 
Ingénieur en c he f-Direc teur des Mines, à Bru.."'1'.elles . 

• 

Accidents survenus dans les travaux 
souterrains. 

( S1iit.e) ( 1 ) . 

Accidents provoqués par l'emploi des explosifs. 

P enc1ant l ' année 1925, ces acc.idents ont été au nombre 
de 11, ce qui correi:;poncl à 6, 4ï % du nombre tot·al des 
accidenti:; sun·enns dans les tra\·aux souterrains 

Ils ont causé la mort de ô ou\Tiers et occasionné des 
blessures gnwes à. 7 autres. 

Pom 10.000 omTiers de l' intérieur , la proportion dP 
tués a été de 0,55 . 

Le nombre des ouvriers qui ont trou\·é la mort dans 
les ~Lccidents de cette espèce représente 4,55 % du 

(1) Voir 1iwwle11 des Mines de ll clyitpie, lomc XXIX (nnnéc 1928) , 
40 li n nison. 


